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Essal : 534 candidats retenus pour le concours d'entrée
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Les coupures intempestives 
de l’électricité auxquelles sont 
confrontés les pays de la sous-
région, y compris le Togo ces 
dernières semaines, ont conduit 
la CEET à dévoiler un plan 
de rationnement du courant 
électrique ...

Au Togo, le ministère des Armées a publié en fin de semaine écoulée, la liste des candidats retenus pour le 
concours d’entrée à l’Ecole des services de santé des armées de Lomé (Essal). Ils sont en tout 534 attendus 
les mardi 04 et mercredi 05 juin prochains au lycée de Tokoin à Lomé pour l’écrit.
Lancé en février dernier, ce concours devrait permettre de renforcer le soutien sanitaire des Forces 
armées togolaises (FAT) à travers le recrutement d'élèves officiers médecins, pharmaciens, vétérinaires ou 
odontostomatologues. 
La liste des retenus, disponible en ligne, peut également être consultée dans le quotidien national, Togo 
Presse.
L’Essal est l’une des principales structures de formation en santé des Forces armées togolaises (FAT). Depuis 
1998, elle bénéficie du statut d'École nationale à vocation régionale (ENVR).
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Un plan de 
rationnement 
du courant 
électrique dévoilé 
par la CEET

Le réseau des 
Alumni de l’ISDI 
voit le jour
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Moins d’un mois après les élections législatives et régionales du 
29 avril dernier, les nouveaux députés élus de la 7e législature 
togolaise ont tenu, hier 21 mai 2024, une première séance à 
l’Assemblée nationale. Il s’est agi d’une session de droit présidée 
par le doyen d’âge, l’honorable Aimé Tchaboure Gogué.TOGOMATIN

Dans un communiqué en date d'hier mardi, 21 mai 2024, la Première ministre Victoire Tomégah-Dogbé a rendu 
sa démission.  Ainsi prend fin les activités du gouvernement qu’elle dirige depuis 2020.

Première session de droit 
présidée par le bureau d’âge

Primature

Fin des activités du 
gouvernement Dogbé

Le réseautage après les études 
est l’une des pièces maîtresses de 
l’évolution des étudiants. Dans une 
vision d’entraide, l’Institut supérieur 
de droit et d'interprétariat (ISDI), a 
officiellement lancé,  le 18 mai 2024 
à Lomé, son réseau des anciens 
étudiants diplômés (Alumni). « Le 
réseau des Alumni, la chaîne de 
solidarité et d’opportunités », est 
le thème central ...

Promo valable jusqu’au 7 Juillet 2024
Règlement du jeu consultable sur  le site web Togocom.tg

Abonne-toi via TMoney
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Cercle des anciens étudiants diplômés 
Le réseau des Alumni de l’ISDI voit le jour

Haringa Batouani

Née et élevée à Kara, 
Haringa a toujours eu 

l'âme d'une entrepreneure. 
À 20 ans, elle a ouvert 
son propre bar, un projet 
qu'elle a démarré avec 
ses modestes économies. 
"J'avais toujours rêvé de 
posséder mon propre 
commerce. J'ai commencé 
avec des boissons 
embouteillées et un petit 
espace que j'ai loué grâce 
à mes économies", se 
souvient-elle. Cependant, 
le chemin n'a pas été sans 
embûches. Au fil des ans, 
Haringa a fait face à des 
difficultés financières et à 
des trahisons.

L'une des épreuves les 
plus marquantes a été 
le vol commis par ses 
serveuses. "C'était un coup 
dur. J'ai perdu beaucoup 
d'argent à cause des vols. 
Cela m'a presque détruite 
financièrement et j'ai dû 
fermer le bar", explique-
t-elle avec une tristesse 
palpable. La situation était 
d'autant plus difficile qu'elle 
devait également subvenir 
aux besoins de ses deux 

enfants après le décès 
de son mari. "Perdre mon 
mari a été une épreuve 
insurmontable. J'étais 
seule avec mes enfants et 
il fallait que je trouve une 
solution rapidement."

C'est alors qu'elle a entendu 
parler du FNFI et de ses 
produits. Grâce au produit 
APSEF (Accès des Pauvres 
aux Services Financiers), 
puis AJSEF (Accès des 
Jeunes aux Services 
Financiers), Haringa a non 
seulement relancé son bar, 
mais elle a aussi diversifié 
ses activités. "Grâce au 
FNFI, j'ai pu acheter des 
équipements pour le bar 
et également lancer un 
petit élevage de porcs. Cela 
m'a permis de diversifier 
mes sources de revenus", 
explique-t-elle. Son élevage 
de porcs est devenu une 
source supplémentaire de 
revenus, lui permettant de 
mieux subvenir aux besoins 
de ses enfants et de leur 
offrir une vie plus stable.

Aujourd'hui, malgré les 
épreuves et les défis, 

Haringa Batouani : Une Résilience Forgée par l'Adversité
Haringa Batouani, une veuve de 39 ans et mère de deux enfants, 
est une véritable source d'inspiration pour de nombreuses 
femmes de Kara. Son parcours témoigne de la résilience et 
de la détermination nécessaires pour surmonter les défis de 
la vie. Propriétaire d'un bar à Kara où elle vend des boissons 
embouteillées de brasserie, son histoire est marquée par des 
obstacles considérables, mais aussi par l'accompagnement 
précieux du Fonds National de la Finance Inclusive (FNFI).

Haringa Batouani est 
une femme accomplie. 
"Je suis reconnaissante 
envers le FNFI. Sans leur 
soutien, je ne sais pas où 
je serais aujourd'hui. Ils 
m'ont donné une seconde 
chance de réussir et 
de prendre soin de ma 
famille", affirme-t-elle avec 
émotion. Elle encourage 
d'autres femmes à ne pas 
abandonner et à chercher 

les opportunités offertes 
par des organisations 
comme le FNFI.

L'histoire de Haringa 
Batouani est un témoignage 
émouvant de la force de 
la volonté et du pouvoir 
de l'inclusion financière. 
Elle illustre comment, 
avec un accompagnement 
financier et beaucoup 
de détermination, il est 

possible de surmonter 
les adversités les plus 
grandes et de bâtir un 
avenir meilleur pour soi 
et pour sa famille. "Pour 
moi, le FNFI est plus qu'un 
soutien financier. C'est 
un partenaire dans mon 
chemin vers la résilience 
et l'autonomie", conclut-
elle, la voix empreinte de 
gratitude et d'espoir.
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Victoire Tomégah-Dogbé    

Assemblée nationale 

Première session de droit présidée par le bureau d’âge
Moins d’un mois après les élections législatives et 
régionales du 29 avril dernier, les nouveaux députés élus 
de la 7e législature togolaise ont tenu, hier 21 mai 2024, une 
première séance à l’Assemblée nationale. Il s’est agi d’une 
session de droit présidée par le doyen d’âge, l’honorable 
Aimé Tchaboure Gogué.

Le règlement intérieur 
qui encadre les 

travaux de l'Assemblée 
nationale stipule dans 
son article premier alinéa 
2 qu'au début de chaque 

d'âge et des deux plus 
jeunes députés présents, 
notamment les honorables 
Sénou Soklingbé et Komlan 
Amoudji. Ces derniers 
assument les fonctions de 

élues qui lui a été adressée 
par le président de la Cour 
constitutionnelle, comme 
prévu à l’article 2 alinéa 1 
du règlement intérieur de 
l’Assemblée nationale. 
« Nous sommes ici, non 
seulement en tant que 
représentants du peuple 
mais aussi en tant que 
législateurs et gardiens 
de l’avenir de notre pays. 

respecter les opinions des 
uns et des autres, déployer 
tous les efforts nécessaires 
pour rechercher, aboutir 
à des consensus pour le 
renforcement de l'unité 
nationale et le bien-être 
collectif si nous sommes 
unis par ce même objectif 
ultime dont j'ai parlé ci-
dessus », a déclaré Aimé 
Tchaboure Gogué lors de 
son discours d’ouverture. 
« Je demeure convaincu 
qu'ensemble opposition 
ultra minoritaire et majorité 
très importante, nous ferons 
passer une grande partie 
des recommandations en 
matière de contrôle des 
actions gouvernementales 
et d'adoption des 
propositions de loi 
soumises par l'opposition au 
profit de nos populations. 
Nous devons œuvrer à 
faire qu'il n'y ait plus de 
Togolais contraints à l'exil 
ou emprisonnés pour la 
libre expression de leur 
opinion. Toutes les filles 
et les fils unis et traités de 
manière équitable devant 
la justice et la répartition  
des richesses retrouveront 
espoir en un avenir radieux. 
Je vous souhaite d'être des 
législateurs audacieux et 
fructueux », a dit le doyen 
d’âge. 
Les propos du doyen d’âge 
« correspondent bien à la 
vision du président de la 
République, président de 

notre grand parti Unir, qui 
a toujours prôné le dialogue 
entre les Togolais. Donc à 
l’Assemblée nationale, on 
fera ce que veut le peuple 
et nous allons construire 
le pays ensemble, qu’on 
soit de l’opposition ou de la 
majorité », nous a expliqué 
après la séance, Raymond 
Kayi Lawson, députée 
du parti Union pour la 
République (Unir). 
L’opposition parlementaire 
a également répondu à ce 
premier rendez-vous. Élue 
députée de la Dynamique 
pour la majorité du peuple 
(DMP), parti de l’opposition, 
Brigitte Adjamagbo 
Johnson nourrit beaucoup 
d’espoir. « Nous venons de 
commencer et nous nous 
sentons vraiment investis 
de ce pouvoir de représenter 
les Togolais qui nous ont 
fait confiance de défendre 
leurs intérêts. Nous nous y 
attèlerons », nous a confié 
Mme Adjamagbo-Johnson 
au sortir de la séance.

La prochaine étape 
pour les parlementaires 
est l’amendement du 
règlement intérieur de la 
représentation nationale 
et l’élection du bureau des 
six prochaines années avec 
les 113 députés, dont 108 
pour la majorité et 5 pour 
l’opposition. 

Attipoe Edem Kodjo

Professeur Aimé Tchabouré Gogue, 2e à gauche

législature, le doyen d'âge 
de l'Assemblée nationale, 
après concertation avec 
le président de la Cour 
constitutionnelle, convoque 
la première séance de la 
législature et la préside 
jusqu'à l'élection du bureau. 
Selon l'alinéa 3, le bureau 
d'âge est composé du doyen 

secrétaires.
Cette disposition a été 
respectée hier mardi. Au 
total 107 députés sur les 
113 ont pris part à ladite 
session de droit. Au cours 
de cette première séance 
de la nouvelle législature, le 
doyen d’âge a communiqué 
les noms des personnes 

J'aimerais que nous 
convenions de nous atteler 
en dépit de notre divergence 
politique et morale pour un 
meilleur lendemain pour 
notre chère patrie et nos 
concitoyens. Premièrement 
travailler dans le respect 
mutual, aller au-delà de 
mes intérêts personnels, 

Conformément aux 
usages républicains, 

elle a présenté la démission 

du gouvernement au 
président de la République 
Faure Gnassingbé. Ce 

dernier l’a accepté. Ce 
gouvernement a connu 
un léger remaniement 

Primature

Fin des activités du gouvernement Tomégah-Dogbé
Dans un communiqué en date d'hier mardi, 21 mai 2024, la Première ministre Victoire 
Tomégah-Dogbé a rendu sa démission.  Ainsi prend fin les activités du gouvernement 
qu’elle dirige depuis 2020.

en novembre 2023. Le 
Togo a tenu des élections 
législatives le 29 avril 
2024. Les résultats 
définitifs de ce scrutin 
ont été proclamés le 13 
mai 2024 par la Cour 
constitutionnelle.

Dans ces conditions, il 
est de coutume de mettre 
en place une nouvelle 
équipe gouvernementale. 
Mais, il faut préciser que 
le Togo est désormais 
dans une nouvelle 
République, et dans un 
régime parlementaire. Une 
nouvelle Constitution a été 
adoptée il y a quelques 
semaines. Celle-ci a été 
promulguée le 6 mai 
dernier par le président de 
la République.

Le document est publié 
au journal officiel de la 

République togolaise et 
est tombé dans le domaine 
public. La Constitution de 
la cinquième République 
va donc pleinement 
s’appliquer au Togo. Par 
ailleurs, les nouveaux 
députés ont effectué leur 
rentrée parlementaire hier. 
Ceux-ci et les sénateurs 
qui seront certainement 
élus dans les meilleurs 
délais par les élus locaux 
et régionaux, vont élire le 
président du Conseil des 
ministres et le président 
de la République.

Le président du Conseil 
pourra ensuite constituer 
et proposer son équipe 
gouvernementale au 
président de la République 
et au peuple togolais. C’est 
donc une importante page 
de l’histoire du Togo qui se 
tourne ainsi.
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Septième législature

Qui est Tchabouré Gogue, le doyen d’âge de l’Assemblée nationale ?
Dans un communiqué rendu public sur la télévision 
nationale vendredi dernier et lundi dernier, le doyen d’âge de 
la septième législature de l’Assemblée nationale togolaise 
a convoqué ses collègues députés pour leur séance 
inaugurale. Celle-ci a eu lieu hier, mardi 21 mai 2024.

Selon les textes en 
vigueur, le doyen d’âge, 

c’est-à-dire l’élu le plus 
âgé parmi les députés de 
la nouvelle législature, 
est chargé de présider les 
travaux devant conduire à 

la nouvelle législature. 
Ainsi, le professeur 
Aimé Tchabouré Gogue 
a l’honneur de conduire 
les tout premiers travaux 
des 113 députés élus le 
29 avril 2024. C’est une 

1976 il obtient un Ph. D. en 
sciences économiques de 
l’université de Montréal. 
Depuis lors, il a fait ses 
preuves durant 35 ans 
en tant qu’enseignant en 
sciences économiques 
à l’université du Bénin, 
l’actuelle université de 
Lomé. Il a enseigné dans 
plusieurs facultés de 
sciences économiques 

législature. Le doyen d’âge 
est également auteur de 
plusieurs publications, dont 
“Expérience d’intégration 
en Afrique Centrale : 
bilan et perspectives, 
Banque africaine de 
développement” et 
“Demande de monnaie 
dans une économie à deux 
secteurs : cas du Togo”.

Aimé Gogue a occupé 
plusieurs fonctions 
notamment. Il a été 
membre du Comité 
interparlementaire de 
l’Unon économique et 
monétaire Ouest-africaine 
(Uemoa) ;  membre de la 
Commission d’experts de la 
Communauté économique 
des Etats d’Afrique de 
l’Ouest (Cedeao) pour 
l’élaboration de la politique 
d ’ i n v e s t i s s e m e n t s 
communautaire (2013-
2014) ; membre de la 
Commission d’experts sur 
le commerce des services 
de la Cedeao (2010-2011) 
; et membre du Conseil 
consultatif scientifique 
de réseau de recherche 
sécurité alimentaire 
durable Afrique de l’Ouest 
et centrale (SADAOC) (1997-
2006).

Il fut directeur du 
Programme de troisième 
cycle inter universitaire 
(PTCI) (1994-1998) ; doyen 
de la Faculté des sciences 
économiques et de gestion 
(Faseg) de l’université de 

Lomé ; directeur de l’Ecole 
supérieure de secrétariat 
de direction (ESSD) ; 
directeur de l’Institut 
universitaire de gestion 
(IUT Gestion) ; ministre de 
l’Education nationale et de 
la Recherche scientifique 
(1992-1993) ; ministre du 
Plan et de l’Aménagement 
du territoire (1991-1992) ; 
membre de la Commission 
bancaire de l’Union 
monétaire ouest-africaine 
(Umoa) (1990-1991). 

Tchabouré Gogue a 
également été membre de 
la Commission technique 
de réforme de l’Union 
monétaire ouest-africaine 
(Umoa) (1989-1990) ; vice-
recteur à l’université 
du Bénin (1977-1991). En 
sa qualité de président 
national de l’Alliance 
des démocrates pour un 
développement intégral 
(Addi), le professeur Gogue 
a été candidat malheureux 
à l’élection présidentielle 
de 2020.

Le doyen d’âge de la 
nouvelle législature est 
originaire de la préfecture 
de Tandjouare où il a été 
élu. Son parti obtient 
2 sièges sur les 5 que 
l’opposition toute entière 
a obtenus. Il est donc 
par conséquent aussi le 
nouveau chef de file de 
l’opposition togolaise. 

Edem Dadzie

Professeur Aimé Tchabouré Gogue

l’élaboration du règlement 
intérieur et à l’élection 
du bureau définitif de 
l’Assemblée nationale (celui 
qui va conduire les travaux 
jusqu’ à la fin du mandat 
des nouveaux députés).
Le doyen d’âge est assisté 
dans sa tâche par les deux 
plus jeunes députés de 

personnalité qui n’est 
pas inconnue de la scène 
politique togolaise. Mais, 
qui est-il au juste ? Retour 
sur son parcours.

Aimé Tchabouré Gogué 
est né le 1er octobre 
1947. Il a fait ses études 
supérieures au Canada. En 

et de gestion des pays 
francophones au Sud du 
Sahara, et en dehors de 
l’Afrique.
Sur le plan politique, le 
professeur Gogué a occupé 
des postes ministériels et 
il été député à l’Assemblée 
nationale entre 2013 et 2018, 
donc dans la cinquième 

Cette rencontre a permis 
d’échanger sur les 

mécanismes à même de 
renforcer les liens entre 
les grandes entreprises 
et les investisseurs qui 
s’implantent au Togo. 
Appuyée par la coopération 
allemande via la GIZ, 
cette rencontre a réuni 
les représentants des 
Très petites et moyennes 
entreprises (TPME), des 
experts et des représentants 
des institutions de la 
République. On note la 
présence des acteurs 
comme la Plateforme 
industrielle d'Adéticope (PIA) 

et des sociétés installées 
telles que Togo Soja et 
l'Association des sociétés 
de la Zone Franche (Asozof).
Pour le directeur général 
de l’Agence de promotion 
des investissements et 
de la zone franche (API-
ZF), Sikpa Atsouvi Yawo, 
ces échanges visent donc 
à écouter les différentes 
parties et à renforcer les 
leviers d’optimisation des 
investissements privés. « 
Au cours de cette rencontre, 
nous entendrons les points 
de vue de plusieurs acteurs, 
des secteurs privé et 
public, des organisations 

Relation inter-entreprises

Le ministère de la Promotion de l’investissement s’engage pour une 
meilleure synergie entre les entreprises
Amener les entreprises à travailler davantage en synergie pour 
augmenter leur impact socio-économique, est une préoccupation 
chère au ministère de la Promotion de l’investissement. Ce 
vendredi 17 mai, ledit ministère a organisé dans ce sens une 
rencontre sur les relations inter-entreprises.

internationales et de la 
société civile. Il nous 
faudra trouver les 
meilleures pratiques pour 
optimiser l'impact d'un 
investissement privé sur 
les TPME », a-t-il expliqué. 
Lors de cette assise, les 
acteurs « réfléchiront à la 
manière dont les TPME et 
les grandes entreprises 
peuvent travailler ensemble 
afin de maximiser les effets 
d'entraînement positifs sur 
notre économie », a renchéri 
Sikpa Atsouvi Yawo.
Pour Rodrigue Akue-
Atsa,  conseiller au 
ministère de la Promotion 
de l'investissement, 
cette démarche vise à 
faciliter l’installation de 
nouveaux investisseurs. 
« Le but, c'est de créer 

une synergie de telle sorte 
que dès qu'un investisseur 
étranger s’installe, il ait 
un lien facile avec nos 
entreprises locales pour 
que ces investissements, 
de manière indirecte, 
bénéficient également à 
nos PME qui sont déjà sur 
le terrain », a-t-il indiqué. 
« Cela va leur permettre 
également un partage de 
connaissances. Il peut y 
avoir aussi un transfert 
de technologies, parce 
que ceux qui viennent, ils 
viennent avec de nouvelles 
technologies, de nouveaux 
savoirs », a ajouté Rodrigue 
Akue-Atsa.
Cette assise a été précédée 
d’une étude diagnostique 
préalablement réalisée 
sur les liens entre les 

entreprises. Cette rencontre 
qui va se dérouler en 
3 phases va  aboutir à 
terme à l’adoption d’une 
Feuille de route. Cette 
Feuille de route fera en 
sorte que l’implantation 
des entreprises produise 
également des effets 
positifs sur les TPME 
nationales. 

Pour attirer plus 
d’investisseurs au 
Togo, le gouvernement 
a initié plusieurs 
actions. Il a notamment 
lancé les Plateformes 
institutionnelles régionales 
de promotion et facilitation 
des investissements 
(PIRPFI). 

Edy Alley 
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Un plan de rationnement du courant électrique dévoilé par la CEET
Les coupures intempestives de l’électricité auxquelles sont confrontés 
les pays de la sous-région, y compris le Togo ces dernières semaines, 
ont conduit la CEET à dévoiler un plan de rationnement du courant 
électrique. Dans un communiqué, la Compagnie énergie électrique du 
Togo (CEET) informe le public de « la persistance de la crise énergétique 
» et opère ce rationnement judicieux, jusqu’à un retour à la normale.

Face aux contraintes 
énergétiques auxquelles 

fait face la sous-région, les 
délestages sont devenus 
récurrents. Le déficit 
énergétique qui se pose a 
conduit la CEET à mieux 
informer le public sur le 
rationnement du courant 
électrique. L’institution 
électrique togolaise note qu’« 
en dépit de la mobilisation 
des moyens de production 
nationale, le déficit 
énergétique s'est accentué 
depuis le début du mois de 
mai 2024, suite à la réduction 

de l'approvisionnement en 
électricité et gaz naturel de 
nos fournisseurs au Ghana et 
au Nigéria ».
C’est dans ce contexte que le 
plan de rationnement quotidien 
de l'électricité a été planifié 
dans le souci d’informer 
d’avance les populations des 
délestages en fonction des 
villes et des quartiers. Pour 
ce faire, le territoire a été 
subdivisé en 3 zones et chaque 
zone en plusieurs secteurs, 
qui sont le regroupement 
de quartiers. Les ménages 
et les petites et moyennes 

entreprises sont répartis dans 
les zones 1 et 2, et les industriels 
dans la zone 3. « En fonction 
du déficit constaté dans la 
journée, des secteurs dans la 
zone concernée pourraient 

sa clientèle que les mesures 
seront prises pour rétablir 
la fourniture normale de 
l'électricité dans les meilleurs 
délais.
« La crise énergétique qui sévit 
depuis janvier 2024 dans notre 
région, principalement due au 
manque d'approvisionnement 
en gaz naturel, entraîne des 
délestages et perturbe nos 
économies », avait déclaré 
la ministre. La diversification 
des sources d'énergie apparaît 
comme une solution viable. 
C’est justement la raison 
pour laquelle le Togo a opté 
pour le mix-énergétique. La 
concrétisation de ces projets 
permettra au Togo de gagner 
une autonomie énergétique.

Edy Alley

Une agence de CEET

Mobilité à l’international

Ready Study Go International célèbre 
son quinquennat avec un bilan éloquent

être privés d'électricité aux 
heures indiquées », dans le 
tableau des plages horaires. La 
CEET a ainsi détaillé son plan 

qui va dans un premier temps, 
du 19 au 26 mai 2024.
La CEET invite sa clientèle 
à débrancher les appareils 
lorsqu'une coupure intervient 
et de les remettre en service 

après le retour de l'électricité. 
Tout en présentant ses excuses 
pour les désagréments 
occasionnés, la CEET informe 

L’entreprise française spécialisée dans la mobilité des étudiants à 
l'étranger, Ready Study Go International (RSG), célèbre son 5ème 
anniversaire. Pour marquer ce quinquennat, la société a animé une 
conférence de presse e mercredi 15 mai 2024 à l'Agora Senghor de 
Lomé. Avec au total 10.000 étudiants accompagnés à travers l’Afrique, 
RSG a dressé un bilan qui traduit son engagement pour la mobilité 
estudiantine à l’étranger à moindre coût.

C’était l'occasion pour les 
premiers responsables de 

cette structure de mieux faire 
connaître l'entreprise, son 
parcours et ses réalisations. 
Occasion également pour 
l’entreprise d’exprimer sa 
profonde gratitude envers  
ses clients, ses partenaires 
et collaborateurs pour leur 
soutien continu.
La société RSG est spécialisée 
dans la mobilité internationale 
dont le but majeur est de 
favoriser la réussite des 
projets d'études des étudiants 
vers l'Amérique, l'Europe et 
bien d'autres pays encore. RSG 
aide les étudiants à réussir leur 
projet d'étude à l'international.

 « L'équipe de Ready Study Go 
œuvre pour que les services 
soient accomplis pour que 
nous puissions accompagner 
les étudiants après leur 
admission dans des conditions 
optimales. RSG  créée en 2019 
a pour objectif de fournir 
les documents fiables aux 
étudiants dans le cadre de 
la procédure consulaire. 5 
ans après, c'est avec une 
fierté que je me tiens devant 
vous pour remercier mes 
collaborateurs, les partenaires 
institutionnels, les autorités, 
les médias qui nous ont suivi 
et qui nous accompagnent, 
pendant ces 5 années 
couronnées de succès dans 

beaucoup de domaines. Nous 
sommes flattés de voir des 
milliers d'étudiants, plus de 10 
000 étudiants accompagnés 
nous dire merci parce qu'on a 
contribué à ce que leur projet 
d'étude puisse trouver un 
épanouissement heureux », a 
indiqué le président directeur 
général de RSG.

Pour les 5 prochaines années, 
la société RSG envisage de 
continuer par œuvrer pour que 
les parents puissent anticiper 
au mieux aux projets d'études 
de leurs enfants. Selon le 
responsable, un projet d'étude 
doit se préparer, doit anticiper 
et dans ce cas, la structure 
se donne pour ambition 
d’innover sur les produits qui 
peuvent contribuer à ce que 
les étudiants, les parents 
puissent anticiper pour une 
réussite des projets d’étude.

« On ne peut pas se lever du jour 
au lendemain pour dire, je veux 
partir au Canada, en France, en 
Allemagne, un projet d'étude 
doit être mûri sur beaucoup 
de points, notamment l’aspect 
financier mais aussi sur la 
préparation », a-t-il déclaré. 
Ceci avant de mentionner que 
la particularité de RSG se base 
sur la fiabilité de son service, la 
visite préalable des logements 
à l'arrivée de l'étudiant pour 
éviter  de mauvaises surprises. 
“Donc  passer par RSG, c'est 
avoir l'assurance d'avoir 
un service de qualité et un 
logement qui est conforme, 
l'attestation de virement 
irrévocable, permettant de 
justifier auprès des autorités 
consulaires. 
Au cours de cette année 
anniversaire, Ready Study Go 
International prévoit une série 
d'activités spéciales. Parmi 
celles-ci, des promotions 
exclusives, une campagne 
médiatique, des jeux 
concours, des séminaires 

de formation en interne, des 
journées portes ouvertes et 
bien d'autres surprises.
Depuis ses débuts en 2019, 
Ready Study Go International 
a étendu ses activités à plus 
de 13 pays, offrant une gamme 
complète de services pour 
soutenir les étudiants dans 
la réalisation de leur projet 
d'études à l'étranger. De l'offre 
et la recherche de logement, 
à l'AVI - Caution bancaire, en 
passant par le suivi tout au 
long des études, les produits 
d'assurance et la billetterie, 
jusqu'au financement de 
projet post-études, RSG 
accompagne chaque étape 
du parcours étudiant pour 
garantir une expérience à 
l'étranger en toute sérénité.

La société RSG est présente 
dans plus de 15 pays d’Afrique 
avec une vingtaine d'agences. 
Le siège de la société se 
trouve en France avec une 
filiale au  Canada.

Edy Alley

Littérature 

Nouvelle anthologie de la poésie togolaise
La littérature togolaise vient de se revigorer par une nouvelle sortie 
de poésie. « La sixième décennie : anthologie de poésie togolaise » 
est la production d’une quarantaine d’auteurs togolais. La cérémonie 
dédicace de cet ouvrage a été officiellement faite, ce vendredi 17 mai 
devant un public amoureux des belles lettres.

« C’est une contribution que 
nous voulons faire au paysage 
de la littérature togolaise. 
Il s’agit de marquer cette 
époque (2010-2020) qui a été 
particulière, c’est un moment 
où beaucoup de jeunes ont 
pu rentrer dans l’arène de 
l’écriture, ont pu profiter des 
réseaux sociaux, l’ordinateur 
et des TIC pour se lancer dans 
l’écriture. Il y a une anthologie 
qui a pris en compte la 
période des indépendances 
et les 50 ans de poésie au 
Togo. Nous avons eu envie 
de continuer dans la même 

lancée en montrant ce qui 
s’est passé entre 2010 et 2020. 
‘’La sixième décennie’’, est à 
la fois un travail d’archives, 
de mémoire, de célébration 
de l’écriture togolaise », a 
expliqué le poète et journaliste 
togolais, Ayi Renaud Dossavi.
Œuvre de 44 auteurs dont 
33 « seniors » et 11 « juniors 
», « La sixième décennie » 
montre un nouveau visage 
de la poésie togolaise. Des 
vers et des proses écrits, 
sont également compilés à 
travers quelques textes de 
poésies de ces auteurs entre 

2010 et 2020. Cet ouvrage 
traduit l’évolution de la 
poésie togolaise pendant une 
décennie. Pour le produire, les 
travaux se sont déroulés sous 
la direction de Ayi Renaud 
Dossavi, Patron Henekou, 
écrivain et universitaire, et 
Kudavi Nomanyo, poète et 
enseignant.  
« A travers ce projet, nous 
voudrions montrer qu’après 
les classiques, il y a aussi 
des jeunes qui continuent de 
produire en matière d’écriture 
et qui portent de plus en 
plus haut l’écriture togolaise 
», a ajouté Renaud Dossavi, 
secrétaire général de PEN-
Togo. La nouvelle anthologie 
de la poésie togolais est donc 
un ouvrage intergénérationnel 

qui témoigne des capacités 
littéraires de la jeune 
génération qui reprend le 
flambeau de ses aînés. Cet 
ouvrage est un hommage 
rendu à tous les poètes togolais 
qui ont inlassablement œuvré 
à travers le temps pour le 
rayonnement de la littérature 
togolaise.
« La littérature togolaise a 
marqué les temps pendant 
des décennies mais depuis 
là on a que trois ou quatre 
anthologies surtout en 
matière de poésie et donc 
j’avais le projet depuis mais ça 
traînait. J’ai eu la chance de 
tomber sur l’association PEN-
Togo qui avait le même projet, 
alors on s’est dit que c’est 
l’occasion ou jamais puisque 
très peu s’intéressent à la 

poésie. A défaut de publier 
un recueil, on s’est dit qu’une 
anthologie pourra mieux 
aider les lecteurs à avoir  un 
paronama de la poésie au 
Togo », a indiqué Mawussé 
Héka, directeur général des 
Éditions Awoudy.

Projet de l’association  PEN-
Togo (Poètes, essayistes, 
nouvellistes du Togo) avec le 
soutien de Commonwealth 
Foundation, cette anthologie 
est une forme de cartographie 
de la poésie togolaise de 
ces dernières années. Cette 
cérémonie a été marquée 
par des  présentations de 
critiques littéraires et s’est 
achevée par des dédicaces de 
l’ouvrage.

Edy Alley
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Togo

État des lieux du système alimentaire et de 
la production légumineuse
La productivité agricole est bonne pour l'ensemble 
des principales cultures vivrières stratégiques. 
Dans l'ensemble, le secteur agricole demeure 
structurellement sensible aux aléas climatiques. 
L’une des victimes est l’horticulture.

L'agriculture togolaise 
qui occupe environ 

70% de la population 
active, est considérée 
comme le principal 
moteur de l'économie 

Culture des jardins

avec une croissance 
moyenne entre 2010 et 
2022 estimée à 2,3% par 
an. Elle est en majorité 
rurale avec 57,1% contre 
42,9% en milieu urbain. 

L'économie du pays 
repose en grande partie 
sur les exportations 
de phosphates et de 
produits agricoles. En 
effet, l'agriculture occupe 
une place d'intérêt et 
hautement stratégique 
pour l'économie togolaise 
d'autant plus que le 
Togo bénéficie de la 
combinaison d'un bon 
climat tropical avec des 
précipitations annuelles 
oscillant entre 1 000 et 
1 500 mm et de terres 
arables estimées à 3,6 
millions d'hectares dont 
seulement 45% sont 
mises en valeur.

Ce potentiel offre un 
environnement favorable 
à la production de 
variétés de cultures telles 
que les céréales (mais, 
sorgho, fonio, mil et riz), 
les racines et tubercules 
(igname, manioc, taro, 
pomme de terre et patate 
douce), les légumineuses 
et oléagineux (niébé, 

arachide, sésame, soja), 
les cultures maraîchères 
(tomate, oignon, piment, 
aubergine, etc.), les 
cultures de rente 
(coton, café, cacao, 
anacarde, karité) et les 
fruits (mangue, ananas, 
agrumes, etc.). 

Le contexte 
socioéconomique du 
Togo a été marqué depuis 

2020 par plusieurs crises 
notamment la pandémie 
au coronavirus « Covid-19 
», les crises climatiques, 

les attaques terroristes 
et la crise russo- 
ukrainienne. Ces crises 
ont rendu vulnérables 
les populations et ont 

place dans le cadre des 
interventions en cours 
sont importants mais 
restent insuffisants au 
regard de l'ampleur des 

défis à relever. Il est 
donc indispensable de 
mobiliser suffisamment 
de ressources 
additionnelles pour 
soutenir plus de 
producteurs vulnérables 
pour produire davantage, 
mais aussi pour 
diversifier les sources 
d'alimentation et de 
revenu pour consolider 
la sécurité alimentaire et 
nutritionnelle.

D’après le même 
document, les cultures 
vivrières représentent 
70% de l'ensemble de 
la production agricole 
et sont majoritairement 
destinées à la 
c o n s o m m a t i o n 
nationale. Elles assurent 
cependant des revenus 
non négligeables aux 
producteurs, du fait de la 
demande permanente. Ce 
sont principalement les 
céréales et les tubercules. 
Les céréales en moyenne, 
représentent 56% de 
l'apport calorifique total 
des produits végétaux et 
occupent 60% environ des 
superficies consacrées 
aux produits vivriers. La 
production des céréales 
de la campagne 2022-
2023 s'élève à 1 439 851 
tonnes. La production 

décéléré les efforts 
de croissance du taux 
moyen enclenchés 
depuis les années 2010. 
Malgré les performances 
relativement bonnes 
des filières agro-
sylvo pastorales et 
halieutiques, l'impact 
du secteur agricole 
sur l'amélioration des 
conditions de vie des 
populations rurales reste 
à améliorer. 

Selon la Feuille de route 
pour la transformation 
du système alimentaire 
au Togo dans le cadre 
de la mise en œuvre de 
l’agence 2030/Rapport 
des concertations 
nationales, consulté par 
Togo Matin, l'analyse 
des résultats du bilan 
alimentaire montre que 
l'apport calorique sur la 
période de consommation 
prévisionnelle d'octobre 
2022 à septembre 
2023 est de 2 727 Kcal/
personne/jour; ce 
qui traduit une bonne 
disponibilité alimentaire 
très satisfaisante. 
L'apport calorique de 
la production végétale 
durant cette période 
représente 85% de 
l'apport global. Les 
financements mis en 

des plantes à racines et 
tubercules est de 2 238 
530 tonnes. Pour ce qui 
est des légumineuses 
et d'oléagineux la 

Des jardinières

nationale. Le pays a une 
grande dotation en terres 
arables et dispose d'un 
potentiel agro-sylvo-
pastoral, halieutique et 
faunique généralement 
favorable aux activités 
agricoles. Face aux 
difficultés du secteur 
horticole à accéder aux 
ressources productives 
ainsi qu'à l'encadrement 
technique adéquat et à 
la formation technique 
adaptée, le Togo a 
bénéficié, en octobre 
2023, de plus de 17 
milliards de francs CFA 
du programme américain 
Food for Progress.

État des lieux du 
système alimentaire 
et de la production 
légumineuse 
Selon le 5e Recensement 
général de la population 
et de l’habitat (RGPH5). La 
population togolaise est 
estimée à 8,095 millions 
d'habitants en 2022 
dont 51,3% de femmes 
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Koffi Gbekui dans sa ferme

Culture des laitues

l’horticulture togolaise
L’horticulture est l’art de 
cultiver les jardins. 

Elle est une branche de 
l’agriculture comprenant 
la culture des légumes, 
des fleurs, des arbres, 
des arbustes fruitiers et 
d’ornement. En général, le 
secteur de l’horticulture 
est composé de sept (7) 
activités économiques : 
l’horticulture maraîchère 
(ou maraîchage)pour la 
production des légumes 
;l’arboriculture fruitière 
pour la production de 
fruits ; l’horticulture 
ornementale qui 
comprend la production 
de diverses plantes 
ornementales la 
floriculture pour la 
production de fleurs 
; la pépinière pour la 
production d’espèces 
ligneuses, arbres et 
arbustes d’ornement ou 
non ; la serriculture pour 
la production maraîchère, 
floricole et de pépinière 
en serre ; le paysagisme, 
activité économique liée 
à création et à l’entretien 
de jardins ou de grands 
espaces.

Le Département de 
l’agriculture des Etats 
unis d’Amérique (USDA) 
a annoncé mercredi 18 
octobre 2023, l’octroi 
d’un financement  de 
29,8 millions de dollars 
(plus de 17 milliards de 
francs CFA) au Togo  dans 
le cadre du programme 
« Food for Progress ». 

World Relief » qui  a été 
sélectionnée pour mettre 
en œuvre ce programme 
qui encouragera les 
pratiques agricoles 
durables. Ce qui 
améliorera la sécurité 
alimentaire et 
favorisera la croissance 
économique. C’est la 
première fois que le 
Togo tire parti d’un 
financement au titre du 
programme « Food for 
Progress ».

Le programme Food 
for Progress de l’USDA 
est depuis longtemps 
reconnu comme une 
initiative essentielle 
pour soutenir les efforts 
visant à améliorer les 
systèmes agricoles et à 
stimuler les économies 
rurales. En fournissant 
des ressources cruciales 
et une assistance 
technique, le programme 
facilite l’établissement 
de liens durables avec 
le marché et améliore 
les opportunités 
commerciales pour les 
pays partenaire. « Nous 
sommes convaincus 
que cette activité 
apportera des avantages 
significatifs à long 
terme pour le Togo et sa 
communauté agricole », 
indique le communiqué 
du département 
américain. L’initiative  
jouera un rôle essentiel 
dans le renforcement 
de l’industrie horticole 
togolaise, la promotion 
d’une productivité 

producteurs togolais. 
Elle permettra au 
secteur horticole de 
connaître une croissance 
significative, favorisant 
la résilience économique 
et le développement 
durable.

Premier centre de 
formation horticole : 
l’ambitieux projet
Koffi Gbekui fait partie 
de ces rares Togolais qui 
ont compris tout le poids 
que peut représenter le 
secteur et c’est corps 
et âme qu’il s’y adonne 
afin de donner au Togo 

cette activité avec son 
entreprise Ligne Verte 
Sarl-U, basée à Lomé 
et à travers laquelle il 
fournit des services en 
jardinage, paysagisme, 
fourniture des fleurs, 
arbres et plantules. 
Ce qui lui a valu une 
reconnaissance à l’issue 
du Concours meilleur 
jeune entrepreneur 
organisé en 2019 par le 
FAIEJ. 

Mais, loin de s’arrêter en 
si bon chemin, il décide 
en début d’année 2020 
d’étendre ses activités 
vers l’agriculture et la 
formation. Havé, localité 
située à 5km de Gbatopé 
dans la préfecture de Zio, 
c’est dans sa ferme de 5 ha 
que nous avons rencontré 
le jeune entrepreneur. 
La quarantaine, le 
regard plein d’entrain, 
l’entrepreneur originaire 
d’Aklakou (ville située 
dans la préfecture des 
Lacs) est intarissable 
lorsqu’il s’agit de 
décortiquer les valeurs 
et vertus des plantes 
ou des fleurs. Pour lui, 
l’horticulture est plus 
qu’une simple activité 
génératrice de revenus, 
c’est un métier qui doit 
être promu, valorisé et 
enseigné aux générations 
futures comme c’est le 
cas pour l’agriculture, 
l’aviculture entre autres.

Selon ses explications 
à « vert-togo.tg », c’est 

qui s’est déroulée en 
Chine à Pékin que j’ai 
compris l’importance 
de ce secteur et surtout 
son ignorance par la 
jeunesse togolaise. 
Au Togo, le domaine 
de l’horticulture ou du 
jardinage est banalisé et 
n’est pas du tout valorisé, 
ce constat m’a amené 
à la conclusion selon 
laquelle il faut mettre 
les bouchées doubles 
pour la valorisation de ce 
secteur  », explique-t-il. 
Et pour ce faire, quoi de 
mieux qu’un centre de 
formation. Une première 
dans la sous-région 
ouest-africaine qui sera 
dédiée à la formation des 
jeunes sur les techniques 
culturales des fleurs, aux 
expérimentations et à la 
recherche.

Un projet auquel il dédie 
d’ailleurs sa ferme. 
À travers, ce centre, 
explique-t-il, « nous 
voulons l’expérimenter 
avec les jeunes de l’INFA 
de Tové, à ceux de Sokodé 
puis l’étendre à tous 
ceux qui sont désireux 
d’embrasser ce secteur 
qui nourrit également son 
homme. Ici, ils pourront 
venir passer le maximum 
de temps pour des 
expérimentations  ». 

Et d’ajouter, « Je crois 
fermement que le secteur 
horticole, de par sa nature 
même, peut fournir 
de nombreux emplois, 

ses lettres de noblesse. 
Son ambition est de 
créer le premier centre 
de formation horticole 
au Togo. Il pratique 

un séjour en Chine qui a 
véritablement ouvert ses 
yeux sur la portée de ce 
secteur. « C’est à mon 
retour de la foire horticole 

des exportations et la 
croissance économique 
au Togo ».

Attipoe Edem Kodjo

production est de 519 440 
tonnes.

17 milliards de FCFA 
des USA au profit de 

L’objectif  est d’améliorer 
et de renforcer le secteur 
horticole du Togo. Pour 
ce financement, c’est 
l’organisation « Lutheran 

accrue, l’amélioration de 
la gestion post-récolte 
et l’élargissement de 
l’accès au marché pour 
les agriculteurs et les 
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Dakar, le 15 mai 2024

Communiqué de la Banque Centrale des Etats de l’Afrique de l’Ouest relatif à la
réunion du Comité de Politique Monétaire

La Banque Centrale des Etats de l’Afrique de l’Ouest (BCEAO) informe qu’elle organise la
deuxième réunion de son Comité de Politique Monétaire au titre de l’année 2024, le mardi
4 juin 2024 à son Siège, à Dakar.

A l’issue de cette rencontre trimestrielle, les principales décisions sur les taux directeurs et
le coefficient des réserves obligatoires applicables aux banques de l’Union seront
annoncées au public.

—--------------
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4 juin 2024 à son Siège, à Dakar.

A l’issue de cette rencontre trimestrielle, les principales décisions sur les taux directeurs et
le coefficient des réserves obligatoires applicables aux banques de l’Union seront
annoncées au public.

—--------------

Avenue Abdoulaye FADIGA
BP 3108 – Dakar - Sénégal

Tél. (221) 33 839 05 00 / Fax. (221) 33 823 93 35
courrier.bceao@bceao.int - www.bceao.int
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TOGOCEL    TOGO TELECOM 
Filiales du Groupe Togocom 

 
Place de la Réconciliation – (Quartier Atchanté) 

Boite postale : 333 – Lomé – Togo 

 

Avancer. Pour vous. Pour Tous. 

 Téléphone : +228 22 53 44 01 

E-mail : spdgtgt@togotelecom.tg  

Site web : togocom.tg 

 

 

- 
- 
- 
- 
- 

 



10 TOGOMATIN N° 1324 DU MERCREDI 22 MAI 2024 TOGOMATIN N° 1324 DU MERCREDI 22 MAI 2024ENVIRONNEMENT
Biodiversité

Le bassin du Congo abrite 70% de la couverture forestière de l’Afrique
Les forêts du Cameroun font partie du bassin du Congo. 
Elles renferment une riche biodiversité indispensable aux 
communautés locales. L’on assiste malheureusement à la 
dégradation de cette richesse naturelle. Mais, il est encore 
possible de la préserver grâce à certaines initiatives 
internationales.

Les forêts de la chefferie 
de Bamougoum, sur les 

hauts plateaux de l’Ouest 
du Cameroun, sont des 
lieux sacrés depuis des 
générations. Réputés pour 
leur beauté naturelle et 
leur riche biodiversité, 
ces paysages abritent 
également des animaux 
sauvages, notamment des 
grands singes, des civettes 
et des pangolins. 
Cependant, des décennies 
de déforestation, de 
pratiques agricoles non 
durables et d’expansion 
de l’agriculture menacent 
la survie de ces forêts et 
des espèces qui y vivent. 
Ces bouleversements ont 
également un coût pour 
les résidents locaux, en 
particulier les femmes et les 
jeunes, dont 80% dépendent 
des ressources naturelles 
pour leur subsistance.
Historiquement, ces forêts 
étaient protégées par le 
droit coutumier en tant que 
sites sacrés pour les rituels 
traditionnels. Cependant, la 
croissance démographique 
et l’absence de règles de 
gestion durable des terres 
ont mis à l’épreuve la force 
des lois coutumières. « 
L’agriculture intensive et 
l’utilisation excessive de 
pesticides ont endommagé 
les sols et pollué les cours 
d’eau voisins. 60% des 
forêts sacrés ont disparu 
au cours des 30 dernières 
années. Aujourd’hui, il ne 
reste plus que de petites 
poches d’arbres au milieu 
des exploitations de café, 
de maïs et de haricots », 
explique Jacques Waouo, 
responsable de l’équipe de 
Rainforest alliance dans les 
hauts plateaux de l’Ouest du 

Cameroun. Les défenseurs 
de l’environnement estiment 
que le Cameroun doit 
protéger 7 600 hectares 
de terres dans les régions 
du mont Bamboutos et 
du mont Banabanganté-
Bangou. Pour contribuer 
à la réalisation de ce plan 
ambitieux, le Programme 
des Nations unies pour 
l’environnement (Pnue) et le 
Fonds pour l’environnement 
mondial (FEM) se sont 
associés à l’organisation 
à but non lucratif 
Rainforest alliance et au 
ministère camerounais 
de l’Environnement, de la 
Protection de la nature et 
du Développement durable, 
dans le cadre de deux 
projets de conservation des 
forêts.
Le projet, ‘’Faire progresser 
les droits des femmes par 
la gestion communautaire 
du paysage des monts 
Bamboutos’’, et son jumeau 
‘’Promouvoir la gestion 
communautaire des 
paysages au Cameroun’’, 
visent à renforcer les droits 
économiques et sociaux des 
femmes et des jeunes par 
la promotion d’une gestion 
durable et communautaire 
des terres. 

La perte de la nature, 
les conflits civils et le 
changement climatique 
affectent également de 
manière disproportionnée 
les femmes et les filles, 
qui disposent de moins de 
ressources pour s’adapter 
à l’évolution des conditions. 
L’inégalité entre les sexes 
signifie que, bien que les 
femmes du Cameroun 
jouent un rôle clé dans les 
cultures, l’élevage et la 

Fomado Virginie, qui 
enseigne les pratiques 
agricoles durables. Les 
projets soutenus par le 
Pnue bénéficient à plus de 
3 000 personnes, dont 1 500 
femmes jeunes. 

Nombre d’entre elles 
sont impliquées dans 
des entreprises locales 
dirigées par des femmes qui 
transforment des produits 
agricoles et forestiers 
ou des biocarburants 
renouvelables. Un autre 
objectif majeur de ces 
projets est de renforcer 
le statut de protection 
juridique des zones clés 
pour la biodiversité. 
Quelques 7 600 hectares de 
terres riches en biodiversité 
ont été marqués pour être 
protégés dans les hauts 
plateaux de l’Ouest et dans 
la région du Sud. L’espoir 
est qu’au fil du temps, les 
communautés forestières 
et agricoles développeront 
des alternatives pour 
une utilisation durable 
du paysage qui réduira la 
pression sur les ressources 
naturelles dans l’ensemble 
de la région, couvrant 
une zone cible de 53 000 
hectares.
Les projets font partie des 
investissements en cours 

mobilisés par le Pnue par 
l’intermédiaire du FEM et 
d’autres donateurs, pour 
promouvoir la protection 
et la gestion durable des 
forêts du bassin du Congo. 
S’étendant sur 530 millions 
d’hectares dans six pays, le 
bassin du Congo absorbe 
près de 1,5 milliard de tonnes 
de dioxyde de carbone par 
an, constituant ainsi l’un 
des plus grands puits de 
carbone au monde. 

Le bassin abrite également 
70% de la couverture 
forestière de l’Afrique et une 

espèce sur cinq de la planète. 
La restauration des terres 
est un élément clé du thème 
de la Journée mondiale de 
l’environnement qui sera 
célébrée le 5 juin 2024. C’est 
l’un des principaux moyens 
d’apporter des solutions 
naturelles à l’insécurité 
alimentaire, à l’atténuation 
du changement climatique 
et à l’adaptation à celui-ci, 
ainsi qu’à l’appauvrissement 
de la biodiversité. Quelques 
3,2 milliards de personnes, 
soit 40% de la population 
mondiale, sont touchées 
par la dégradation des 
sols. Les personnes les 
plus durement touchées 
sont aussi celles qui sont 
les moins bien équipées 
pour y faire face. Ce sont : 
les communautés rurales, 
les petits exploitants 
agricoles et les personnes 
extrêmement pauvres. Un 
quart de la surface de la 
terre a vu sa productivité 
réduite en raison de la 
dégradation des sols, ce 
qui affecte grandement la 
sécurité alimentaire et les 
moyens de subsistance. 

« Le bassin du Congo est 
une biome d’importance 
mondiale que nous ne 
pouvons tout simplement 
pas nous permettre de 

Un aperçu des forêts de l'Ouest du Cameroun

Une femme montrant des produits de la forêt

transformation des produits 
forestiers, elles se voient 
souvent refuser l’égalité 
d’accès à l’éducation, au 
financement, aux droits 
fonciers et à la formation 

que le savon et l’huile 
d’avocat, les projets visent 
à devenir financièrement 
indépendants tout en 
acquérant les compétences 
nécessaires pour devenir de 
meilleures gardiennes des 
forêts dont dépendent leurs 
moyens de subsistance. 

« Les femmes sont l’épine 
dorsale de la société. 
Nous devons apprendre 
aux femmes comment 
conserver les forêts afin 
qu’elles puissent tirer des 
revenus des produits qui 
en sont issus », déclare 

en matière de pratiques 
de gestion durable des 
terres. Pour remédier à ce 
problème, les deux projets 
s’efforcent de faire en sorte 
que les femmes aient les 
mêmes possibilités de 
leadership dans la gestion 
des terres et un meilleur 
accès aux opportunités 
économiques. 
En les formant à la 
transformation des 
produits forestiers non 
ligneux en produits tels 

perdre. En s’attaquant aux 
facteurs fondamentaux 
de la déforestation et de 
la dégradation, tels que 
les pratiques agricoles 
non durables, ces projets 
contribueront grandement 
à améliorer la situation 
économique des femmes 
au Cameroun, tout en 
aidant à atténuer le 
changement climatique et 
à protéger la biodiversité 
», fait savoir Doreen Lynn 
Robinson, responsable de la 
biodiversité et des terres au 
Pnue.

Edem Dadzie
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Photo de famille

Luc Agbetoho  

Dr Franck Somali

Cercle des anciens étudiants diplômés 

Le réseau des Alumni de l’ISDI voit le jour
Le réseautage après les études est l’une des pièces maîtresses 
de l’évolution des étudiants. Dans une vision d’entraide, l’Institut 
supérieur de droit et d'interprétariat (ISDI), a officiellement 
lancé,  le 18 mai 2024 à Lomé, son réseau des anciens étudiants 
diplômés (Alumni). « Le réseau des Alumni, la chaîne de solidarité 
et d’opportunités », est le thème central autour duquel se sont 
réunis les responsables et étudiants de cette prestigieuse 
université du Togo.

Près de 500 anciens 
étudiants ont pris part à 

la cérémonie solennelle de 
lancement du réseau des 
Alumni de l’ISDI, présidée 
par Dr Franck Somali, 
cofondateur et directeur 
général de l’ISDI. Le corps 

un bureau provisoire de 
huit membres, dirigé par 
Emmanuel Souk Douti, pour 
une durée de six mois. Une 
cérémonie d’investiture 
des membres a marqué 
l’événement. Outre ce 
bureau local au Togo, un 
bureau de la diaspora est 
également mis en place 
pour les anciens étudiants 
diplômés qui résident à 
l’étranger. 

« Le réseau est chargé de 
revenir chaque année vers 
l’institution pour savoir 
le nombre de diplômés 
qu’on a, et les moyens 
mis en place pour les 
accompagner et les placer 
en stage pour leur fin de 
parcours, surtout pour ceux 
qui sont en master et qui 
sont appelés à rédiger leurs 
mémoires », a fait savoir 
Emmanuel Souk Douti. 

Le cofondateur et directeur 
général de l’ISDI, Dr 
Franck Somali, a encore 
témoigné de sa proximité 

Aperçu de l’assistance

enseignant, les partenaires 
et les étudiants en cursus 
universitaire en cours ont 
assisté à cette grande 
célébration des anciens 
étudiants. Elle cadre 
avec trois célébrations 
notamment les dix ans 
d’existence de l’institut, la 
semaine de la solidarité 
célébrée par ladite école et 
journée internationale des 

Alumni. 

Le réseau des Alumni de 
l’ISDI, est une plateforme 
des anciens étudiants 
diplômés de cette école, 
afin de favoriser l’insertion 
professionnelle, aussi 
bien sur le plan national 
qu’international. Le 
réseau des Alumni de 
l’ISDI a également pour 
mission d’accompagner les 
étudiants en fin d’études à 
achever avec succès leurs 
parcours académiques. 
L’instauration de ce 

réseau a été un moment 
d’allégresse partagée.

« Ce qui a motivé la 
création de ce réseau, c’est 
l’envie de se retrouver en 
tant qu’anciens diplômés 
de l’ISDI pour s’entraider 

mutuellement en tirant 
ceux qui sont en bas vers 
le haut. En d’autres termes, 
il s’agit d’un système de 
réseautage que nous 
mettons en place pour 
nous permettre de cultiver 
non seulement la solidarité 
mais aussi de partager des 
opportunités en matière 
d’emplois. Souvent, quand 
on finit les études, on ne 

trouve pas immédiatement 
d’emploi. Donc, en étant 
ensemble, nous pensons 
que nous avons plus 
d’opportunités d’emploi. 
Parmi nous, il y a des 
avocats, des responsables 
de grandes entreprises, 
etc., qui peuvent aider ceux 
qui n’ont pas encore trouvé 
de travail ou un stage. Avec 
le réseau des Alumni, le 
futur nous appartient », 
a expliqué Luc Agbetoho, 
initiateur et parrain de 
réseau des Alumni de l’ISDI. 
Le réseau est conduit par 

en honorant cette activité 
de sa presence. Pour 
lui, la mise en place de 
ce réseau après dix ans 

d’existence est le signe de 
l’engagement de cet institut 
à être toujours à l’écoute de 
ses anciens étudiants dans 
le monde et à contribuer à 
l’épanouissement social du 
Togo.

« Nous voulons aussi 
créer ce réseau pour faire 
profiter notre institut d’un 
peu de la lumière de nos 
diplômés. Nous voulons 
mettre en valeur nos 
étudiants, pour montrer la 
montée en compétences 
de nos juristes, mais 
également montrer 
directement la contribution 
de notre établissement 
à la formation des futurs 
leaders de notre nation. La 
direction de l’ISDI s’engage 
à soutenir le comité de 
pilotage du réseau », a 
déclaré Dr Franck Somali,
« En dix ans, nous avons 
réussi à faire beaucoup, 
surtout en formant des 
milliers de diplômés 
qui sont au service du 
développement des 

institutions et sociétés 
dans le monde. Nous allons 
continuer à préparer des 
femmes et des hommes 

pour qu’ils soient libres 
et épanouis, des jeunes 
gens qui prennent en main 
leur vie, des citoyens et 
des citoyennes libres et 
responsables qui pensent 
à la société, et des jeunes 
professionnels capables 
de défendre les droits de 
la personne humaine », a 
étayé le DG de l’ISDI. 

Créée en 2014, l’ISDI offre 
l’opportunité aux titulaires 
d’une Licence ou d’un 
Master d’exercer leurs 
métiers de juriste, de 
traducteur et d’interprète 
au Togo et à l'international. 
Cet institut forme 
essentiellement en licence 
(cours du jour, cours du soir 
et Masters professionnels) 
et en interprétariat 
(français, anglais, chinois, 
espagnol).

Reputée école privée de 
droit au Togo, l’Institut 
supérieur de droit et 
d'interprétariat (ISDI) est 
certifiée ISO 9001:2015 avec 

des diplômés accrédités 
par le CAMES. 

Attipoe Edem Kodjo
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Un monde nouveau vous appelle.

Chez nous, les dépôts
et les envois sont à 0F.

1 F à 500 F............................. 50 F

501 F à 1000 F...................... 75 F

1001 F à 5000 F................... 100 F

5001 F à 15 000 F................ 280 F

15 001 F à 20 000 F............. 320 F

20 001 F à 50 000 F............ 600 F

50 001 F à 100 000 F.......... 1000 F

Montant Frais de
dépôt

Frais de
transfert

Frais de
retrait

0 F

0 F

0 F

0 F

0 F

0 F

0 F

0 F

0 F

0 F

0 F

0 F

0 F

0 F
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